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La Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux a été fondée en 1980. 
C’est un organisme à but non lucratif, qui a pour mandat de faire connaître et 
valoriser par des écrits et des conférences, l’histoire et le patrimoine des 
municipalités suivantes : Saint-Césaire, Saint-Paul-d’Abbotsford, l’Ange-
Gardien et Rougemont. Elle conserve des archives historiques et favorise aussi 
l’entraide mutuelle des membres et la recherche généalogique. 
 

 

31 ans de présence dans les Quatre Lieux 
 
La Société est membre de :  
La Fédération des sociétés d’histoire du Québec 
La Fédération québécoise des sociétés de généalogie 
 
 

COORDONNÉES DE LA SOCIÉTÉ 
 

Adresse postale :     
1291, rang Double   
Rougemont (Québec) 
J0L 1M0 
Tél. 450-469-2409                     

 

Adresse du local : 
Édifice de la Caisse Populaire 
1, rue Codaire 
Saint-Paul-d’Abbotsford 
Tél. 450-379-5381 

Site Internet : 
www.quatrelieux.qc.ca  
Courriels : 
lucettelevesque@sympatico.ca 
shgquatrelieux@bellnet.ca 
 

 
 

Cotisation pour devenir membre :  
La cotisation couvre la période de janvier à 
décembre de chaque année. 
30,00$ membre régulier. 
40,00$ pour le couple. 

Horaire du local :  
Mercredi : 13 h à 16 h 30 
Samedi :      9 h  à 12 h (3ième samedi du mois) 
Semaine : sur rendez-vous. 
Période estivale : sur rendez-vous. 

 
La revue Par Monts et Rivière, est publiée neuf fois par année.  
La rédaction se réserve le droit d’adapter les textes pour leur publication. Toute correspondance 
concernant cette revue doit être adressée au rédacteur en chef :  
Gilles Bachand tél. : 450-379-5016 ou shgquatrelieux@bellnet.ca  
 
La direction laisse aux auteurs l’entière responsabilité de leurs textes. Toute reproduction, même 
partielle des articles et des photos parues dans Par Monts et Rivière est interdite sans 
l’autorisation de l’auteur et du directeur de la revue. Les numéros déjà publiés sont en vente au 
prix de 2,00$ chacun. 
 
Dépôt légal : 2011  
Bibliothèque et archives nationales du Québec  ISSN : 1495-7582  
Bibliothèque et archives nationales du Canada  

 
Tirage : 200 exemplaires par mois  

 
© Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux 

 
Un peuple sans histoire est un peuple sans avenir 
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Bonjour vous tous. 
 

Le conseil d’administration de votre Société est heureux de vous annoncer que nous avons enfin 
trouvé un nouveau local. En effet, nous sommes venus à une entente avec le propriétaire de l’édifice 
abritant la Caisse Populaire à Saint-Paul-d’Abbotsford. Cette location est pour les trois prochaines années. 
 

Nous allons consacrer le mois de décembre à aménager les lieux. Nous prévoyons faire l’inauguration 
en février 2012. C’est une étape importante dans la vie associative de notre Société. Elle permet de se 
positionner davantage comme un organisme culturel majeur dans les Quatre Lieux et la grande région. 

 
Le regroupement de ses archives et de ses collections dans un local moderne et bien adapté pour la 

recherche et la consultation de ses documents, offre de nouvelles facilités fort intéressantes pour les 
membres et les citoyens des Quatre Lieux et du Québec. 

 
Ce réaménagement est rendu possible grâce à une gestion serrée des finances, aux milliers d'heures de 

bénévolat de nos membres et surtout grâce à nos commanditaires qui année après année nous supportent 
financièrement.  

 
C’est le plus beau cadeau de Noël que le conseil d’administration pouvait vous offrir, chers membres. 

Nous avons raison d’être fiers! 
 

Nous accueillerons volontiers tous les bénévoles désirant donner un coup de main lors du 
déménagement et des travaux à exécuter dans le nouveau local. Nous ajouterons votre nom à la liste que 
nous possédons présentement. Veuillez communiquer avec moi ou les membres du CA.  
 

Au nom du conseil d’administration, je vous souhaite une très belle fête de Noël en famille et au 
plaisir de se rencontrer. 
 

 
 

Gilles Bachand 
 
 
 

 
 
 
 
 
 

Conseil d’administration 2012 
Président et archiviste : Gilles Bachand 
Vice‐président : Jean‐Pierre Benoit 
Secrétaire‐trésorière : Lucette Lévesque 
Administrateurs (trices) : Diane Gaucher, Lucien Riendeau, Jeanne Granger‐Viens,  
Michel St‐Louis et Madeleine Phaneuf. 
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Site	historique	du	rang	de	la	Montagne	à	Saint‐Paul‐d	’Abbotsford		

 
La mission Yamaska  
 
En 1802, le révérend Joseph Abbott quitte Saint-André-d’Argenteuil pour venir s’installer à la Mission 

Yamaska, sur l’actuel rang de la Montagne. La Montérégie est alors le berceau de la communauté anglicane 
au Québec et au Canada. Le développement du rang commence avec l’arrivée d’immigrants dans le 
premier quart du XIXe siècle. La présence de la communauté anglophone y est encore bien tangible comme 
en témoignent les vieilles propriétés rurales de cet environnement exceptionnel, dont l’ensemble religieux 
constitue le cœur. 

 
La Mission Yamaska (ou ensemble religieux) de Saint-Paul-d’Abbotsford comprend l’église anglicane 

St.Paul’s, son presbytère et sa salle paroissiale, l’église Abbotsford United, ainsi que leurs cimetières. Situé 
sur les flancs du mont Yamaska le long d’une route pittoresque, ce magnifique ensemble fait partie d’un 
paysage d’une grande harmonie. Lieux, personnages historiques, bâtiments religieux et communautaires, 
pierres tombales usées par le temps, arbres fruitiers, cultures et paysages se confondent ici pour raconter 
une histoire unique et trop peu connue.  

 
L’église St.Paul’s est l’une des plus anciennes du diocèse anglican de Montréal. Érigée en 1822, elle 

s’inspire des églises protestantes néoclassiques de la Nouvelle-Angleterre. Revêtue de clin de bois et peinte 
en blanc, elle est à la fois simple et élégante. Le clocher d’origine sera remplacé en 1872 par une tour 
surmontant le porche et coiffé d’une élégante flèche. 

 
Au nombre des éléments remarquables de l’église figurent les vitraux. L’un des plus anciens, installé 

en 1894, rend hommage aux vingt-deux familles fondatrices de l’église. L’orgue-harmonium, acquis en 
1873, est un instrument exceptionnel en raison de la combinaison des tuyaux et des hanches. D’origine 
inconnue, il est attribué au moins en partie à Warren et considéré comme un élément si marquant du 
patrimoine québécois qu’il a été classé en vertu de la Loi sur les biens culturels.  

 
En 1839, le Révérend Richard Miles, originaire d’Angleterre, construit avec ses fils un temple qui 

servira d’abord au culte congrégationaliste (1839-1855), puis méthodiste (1855-1925) avant d’être occupé 
par l’église United (1925 à nos jours), celle-ci étant issue du regroupement de plusieurs confessions 
protestantes. Voisin de l’église anglicane, ce bâtiment est particulièrement représentatif des petites églises 
vernaculaires de la Montérégie.  

 
Le presbytère est le seul bâtiment de pierre de l’ensemble. Sa construction a été achevée en 1889. Son 

architecture s’inspire du courant néo-classique, qu’on appelle aux États-Unis le style « fédéral » et qui se 
démarque notamment par l’arrangement symétrique des façades et certains ornements classiques, dont le 
fronton surmontant l’entrée. Ce type de construction est fréquent dans la campagne ontarienne.  Moins 
volumineux qu’une résidence néo-classique américaine, le presbytère n’a qu’un étage et demi, mais il 
conserve la symétrie des plans, des corniches élaborées et, surtout, le pignon en façade adapté du fronton 
classique.  

 
 
La communauté souhaitant se doter d’un bâtiment simple et facile à construire pour le catéchisme et les 

activités et fêtes locales, la construction de la salle paroissiale débute en 1898.  Celle-ci rappelle le rôle 
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important qu’ont joué les pomiculteurs d’Abbotsford, notamment les familles Fisk, Craig et Gibb. Créée en 
1874, la Fruit Growers Association of Abbotsford est d’ailleurs l’entreprise pionnière qui inspirera, quelque 
vingt ans plus tard, la fondation de la première Société pomologique et fruitière de la province de Québec. 
Jusqu’au milieu du XXe siècle, la Société va jouer un rôle majeur de représentation et agira comme 
intermédiaire entre les producteurs et diverses instances gouvernementales (source : P.-L. Martin, Les 
Fruits du Québec, p. 78). La salle paroissiale sera longtemps utilisée par l’Association qui a contribué à sa 
construction et qui y tient ses assemblées et expositions.  

 
Dès la fin des années 1970, les jeunes anglophones tendent à quitter leur campagne natale, qui offre 

bien peu de débouchés à quiconque ne s’intéresse ni à la pomiculture ni à l’horticulture. C’est ainsi qu’au 
fil des ans, les paroissiens des églises anglicane et unie se feront de moins en moins nombreux. Néanmoins, 
la volonté de conserver un patrimoine exceptionnel est manifeste : les églises demeurent ouvertes, les 
cimetières sont bien entretenus, et la salle paroissiale continue d’accueillir les organismes communautaires.  

 
Site historique et Héritage Abbotsford 
 
Au début du nouveau millénaire, les quelques paroissiens toujours actifs sont appuyés par un groupe de 

citoyens qui ont à cœur de préserver l’ensemble religieux du « rang des Anglais ». Leurs efforts soutenus 
portent fruit ; en 2004, le gouvernement du Québec classe les lieux au nombre des sites historiques du 
Québec. Si ce classement confère une certaine protection à l’aspect extérieur des bâtiments, il n’en préserve 
pas nécessairement la vocation.  

 
L’année suivante, le même groupe de bénévoles forme Héritage Abbotsford, organisme sans but 

lucratif qui se donne pour mandat de mettre en valeur l’ensemble du site historique et de promouvoir son 
utilisation et sa renommée en tant que ressource patrimoniale, religieuse, sociale, éducative, artistique et 
culturelle. 

 
Le Fondation du Patrimoine religieux du Québec a consenti des sommes substantielles pour aider à 

financer les travaux pressants de réfection. Toutefois, même avec l’appui gouvernemental, la communauté 
doit défrayer près du tiers des coûts. Pour recueillir des fonds à cette fin, les membres d’Héritage 
Abbotsford organisent divers événements, notamment des concerts à l’église anglicane. On y entendra 
entre autres le célèbre contre-ténor, Daniel Taylor, et le maître de la musique baroque, Christopher Jackson. 
Les fonds recueillis ont servi à restaurer les bâtiments, moderniser le chauffage de l’église anglicane, 
remettre en état trois de ses magnifiques vitraux, refaire la toiture de l’église United, embellir les cimetières 
et les pourtours du site.  

 
Bien entendu, les projets ne manquent pas. Outre le programme rigoureux d’entretien qu’exige tout 

vieux bâtiment, il conviendrait de remettre dans leur état original les façades de la salle paroissiale et du 
presbytère, telles qu’elles apparaissent sur des photos anciennes (presbytère 1898 ; hall 1905). Le site était 
autrefois entouré d’une jolie clôture de bois peint qui doit, elle aussi, retrouver sa fonction originale.  

 
De part et d’autre de la route, les cimetières requièrent beaucoup d’attention. Il importe d’en faire un 

relevé précis et d’établir une base de données qui pourra servir à la recherche généalogique. 
 
Abîmées par le temps et les pluies acides, certaines pierres tombales doivent être redressées et, dans la 

mesure du possible, remises en état. Les très jolies clôtures sur le côté et à l’arrière du cimetière anglican se 
sont affaissées avec le temps. Elles devraient être restaurées. 

 
Il y a au hall et dans la sacristie quantité de documents anciens, notamment les registres des baptêmes, 

mariages et funérailles, contenant de précieux renseignements sur les familles de défricheurs. Il importe de 
les reproduire et de les archiver tant pour en assurer la préservation que pour les rendre accessibles à la 
recherche historique.  
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Enfin, si on veut en faire un lieu accessible à tous, le site exigera certains aménagements sanitaires pour 
le public de même que des aménagements pour les handicapés. 

 
Marie-Cécile Brasseur 
Membre de la Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux 
 
 

 
Vue de l’ensemble religieux de Saint-Paul-d'Abbotsford (2007) 

 
 

 
L’église anglicane et son magnifique décor 
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Personnalité	marquante	des	Quatre	Lieux		

 

Nous vous présentons dans cette rubrique, de courtes biographies de personnages des 
Quatre Lieux qui de par leur carrière ont eu un rayonnement à la grandeur de notre région 
immédiate et parfois même à la grandeur du Québec. 

 

Herman Ducharme 
 

 
© SHGQL 
Herman Ducharme 1902-1985 
 

Herman Ducharme est né le 4 mai 1902. Il fait ses études au 
collège de Saint-Césaire et très tôt, il s’implique dans le 
commerce de bois de son père Jean (moulin à scie).  En 1933, 
Herman et son frère Lucien achètent l’entreprise de bois de leur 
père et lui donne une nouvelle vocation : la vente de matériaux 
de construction. En 1942, il devient le seul propriétaire de 
l’entreprise et il exploite celle-ci avec l’aide de ses enfants. Il se 
retire des affaires en 1977. Il décède le 30 avril 1985. Ses enfants 
vont continuer l’œuvre de leur père. L’entreprise va se 
transformer au fil des ans en une quincaillerie. L’entreprise est 
aujourd’hui dirigée par la quatrième génération. Elle est présente 
à Saint-Césaire depuis 105 ans.  
 
Gilles Bachand 
© Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux 
 

 
Cet article provient de l’édition spéciale 75e anniversaire, de La Voix de l’Est de Granby. (samedi 20 
novembre 2010).  À cette occasion, j’ai publié 10 courtes biographies.  

 
 

 

Heures d’ouverture du local pour décembre 
 
Nous pouvons encore utiliser le présent local jusque vers le mois de janvier 2012. Donc malgré les 

inconvénients du déménagement (classement de la documentation dans des boîtes et l’espace disponible), 
nous serons tout de même ouverts. L’équipe de bénévoles sera toujours présente pour vous aider dans vos 
recherches.  

 
 

 
 
 

Office religieux à l’église United Abbotsford pour la fête de Noël 
 

Toujours bien vivantes, les églises United Abbotsford et St-Paul’s (anglicane) sont ravies d’accueillir les 
membres de la communauté. Les deux congrégations organisent à tour de rôle deux ou trois événements 
particuliers dans l’année, notamment l’office de la veille de Noël, qui alterne de l’une à l’autre. Il aura lieu 
cette année à l’église United Abbotsford, le 24 décembre à 16h00, et tous y sont cordialement conviés.     

 
 
 
 

Par	Monts	et	Rivière																																		Volume	14,	no	9	décembre	2011	 Page	7	



 
 

Les	«Guides	du	colon»	de	la	province	de	Québec	sont	des	outils	très	
intéressants	pour	les	historiens	et	les	généalogistes	

 
Depuis le dernier quart du 19e siècle, le gouvernement de la province de Québec par l’entremise de 

plusieurs ministères a publié des guides à l’adresse des futurs colons désirant s’établir sur des terres au 
Québec. Certains de ces documents le furent aussi par des organismes voués à la colonisation de certaines 
régions de la province, ou par des membres du clergé comme le curé Labelle, etc. Ce phénomène va se 
poursuivre jusque dans les années 1960.   

 
Ce mouvement de colonisation est en réaction à l’exode massif des Canadiens-français vers les États-

Unis. Un trop-plein d’hommes dans la province, de moins en moins de terres cultivables dans la vallée du 
Saint-Laurent, il faut tout simplement «gagner sa vie». Ce mouvement d’expansion de la race va surtout se 
concentrer vers les «États» surtout ceux de la Nouvelle-Angleterre. Les Canadiens-français sont tout 
simplement en quête d’argent pour vivre. Beaucoup de personnes des Quatre Lieux vont se diriger à 
Holyoke, Massachussetts. 

 
Il y a aussi des documents explicatifs qui s’adressent aux émigrés européens désirant s’installer au 

Canada. On veut faire venir des émigrants parlant le français pour compenser cette perte migratoire.  
 
Au début, le mouvement paraît revêtir la forme d’une migration saisonnière, déplaçant des bûcherons, 

quelques ouvriers, qui vont acquérir du numéraire pour s’acheter des terres chez eux. Très vite ces 
Canadiens-français qui fréquentent la Nouvelle-Angleterre, s’aperçoivent qu’on y trouve d’autres moyens 
d’y gagner sa vie : s’embaucher dans les usines. Beaucoup de ces fabriques sont des usines de textile qui en 
plus, exigent une main-d’œuvre féminine, parfois même des jeunes enfants, ce qui entraîne le déplacement 
de familles entières provenant du Québec. Dès cet instant, le mouvement migratoire va s’accentuer. 
Presque toutes les régions du Québec vont être affectées. Les Quatre Lieux n’y échapperont pas. L’endroit 
le plus fréquenté pour ce périple est la gare de Farnham. Lorsque nous faisons de la recherche 
généalogique, nous découvrons invariablement des ancêtres qui sont allés travailler aux «États» et pour la 
majorité d’entre eux, ils y sont demeurés. Cette émigration a «coûté» au Québec près d’un million de 
citoyens.  

 
Face à ce mouvement migratoire, les autorités gouvernementales et religieuses vont réagir en mettant 

sur pied des organismes voués à la colonisation de certains secteurs du Québec qui ne l’avaient pas été 
jusqu’ici. Par exemple : Le Nord de Montréal, les Cantons de l’Est, le Saguenay, le Lac-Saint-Jean, 
l’Abitibi, le Témiscamingue, en somme l’arrière-pays, mais aussi ailleurs au Canada. 

 
Pour faire connaître ces régions et bien entendu pour valoriser un tel projet, ils vont publier des livrets 

d’information, de propagande, donnant des exemples de colons déjà établis et vivant de l’agriculture «le 
plus beau métier du monde». Ces livrets contiennent aussi de l’information concernant les programmes 
d’aide aux colons, etc. Plusieurs milliers de Canadiens-Français vont répondre à l’appel des curés et des 
autorités gouvernementales et ils vont choisir de rester au Québec ou au Canada et eux aussi vont partir en 
trains, puis parfois en bateaux, et même en canots et oui, comme les ancêtres français, pour coloniser ces 
régions avec toutes leurs familles. Malheureusement, parfois sur des terres de «roches» ou de «sable» et où 
le climat n’est pas toujours très propice à l’agriculture. Une  vie somme toute, pas très facile, pour ces 
pionniers de certaines régions du Québec et du Canada.  
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En ce qui concerne notre problématique de chercheur, ces publications sont très intéressantes pour les 

généalogistes et les historiens d’aujourd’hui, car on y retrouve des photos de fermes, de bâtiments, de 
rangs, de moyens de défrichement, et des écrits qui nous font découvrir les débuts et l’historique de ces 
villages reculés du Québec, etc. et ce qui est aussi très intéressant, c’est de connaître la façon dont le colon 
va s’établir et vivre sur ces lots à défricher.   

 
Voulant rendre cette documentation disponible pour les chercheurs, j’ai déposé dans mon Fonds 

d’archives (no 23) plusieurs de ces brochures. Ces livrets peuvent être consultés sur place au local de la 
Société. Ils sont fragiles, car certaines brochures ont plus de 100 ans. Elles demandent donc une 
manipulation appropriée. Dans le but de vous renseigner sur le contenu de celles-ci voici une description 
très sommaire du contenu de chaque document.  

 
Liste chronologique à partir de la date de publication  

 
1- Chartier, J.B.ptre La colonisation dans les Cantons de l’Est, Saint-Hyacinthe, Presses à vapeur du 
Courrier de Saint-Hyacinthe, 1871, 95 pages. 
 
Les lots disponibles, première démarche à faire pour les acquérir, conditions de succès, le colon peut-il 
faire fortune? Réponses à vos objections, l’émigration aux États-Unis, etc. 

 
 

2- Société de colonisation du diocèse de Montréal, Projet d’une société de colonisation du diocèse de 
Montréal pour coloniser la vallée de l’Ottawa et le nord de ce diocèse, Montréal, Imprimerie Canadienne, 
1879, 25 pages. 
 
Projet de colonisation du Nord de Montréal, etc. 

 
 

3- Labelle, A. Ptre Pamphlet sur la colonisation dans la vallée d’Ottawa au nord de Montréal et 
règlements et avantages de la Société de colonisation du diocèse de Montréal, Montréal, Imprimé par John 
Lovell & Fils, 1880, 25 pages.  
 
Liste des endroits à coloniser, qualités nécessaires aux colons, organiser une société de colonisation. 

 
 

4- Département des terres de la Couronne Guide du colon province de Québec 1880, Lévis, Mercier & Cie, 
1880, 62 pages avec une carte. 
 
Conditions des ventes de terres, conditions des octrois gratuits, terres à bois de chauffage, liste de tous les 
cantons et comtés où se trouvent des terres disponibles dans la province de Québec. 

 
 
5- Benoit, P. B. Vallée de la Lièvre région d’Ottawa Société de colonisation Montarville. Rapport soumis 
par P.B. Benoit, Ecr, M.P. Président à l’assemblée générale tenue à St-Hubert, le 10 janvier 1884, 
Montréal, 1884, 23 pages, avec une carte.  
 
Rapport aux membres, comment défricher, etc.  

 
 
6- Société de colonisation du Lac Téminscaming  Société de colonisation du Lac Témiscaming sous le haut 
patronage de nos seigneurs les évêques d’Ottawa et de Pontiac, Ottawa, Ministère de l’Agriculture du 
Canada, 1885, 32 pages, avec une carte. 
 
Progrès de la colonisation, et des faits agricoles. 
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7- Proulx, J.B. Ptre Le guide du colon français au Canada, Département d’agriculture du gouvernement du 
Canada, 1886, 56 pages avec une carte. 
 
Ce petit livret s’adresse aux populations de la France, de la Belgique et de la Suisse dont la langue 
maternelle est le français. On y trouve une description du Canada comme pays, puis de chaque province et 
ses avantages pour la colonisation, des conseils pratiques au colon, etc. 

 
 
8- Société de colonisation du Lac Témiscaminge Colonisation du Lac Témiscamingue et du Lac Kippewa 
par la Société de colonisation du Lac Témiscamingue, sous le haut patronage de l’archevêque d’Ottawa et 
Mgr l’évêque de Pontiac, Ottawa, Ministère de l’Agriculture du Canada, 1888, 48 pages, avec une carte.  
 
Origine de la colonisation, moyens de transport, les ressources disponibles, etc. 

 
 
9- Foursin, Pierre La colonisation française au Canada, Manitoba, Territoires du Nord-Ouest, Colombie 
anglaise, Ottawa, Brown Chamberlin imprimeur de sa très excellente Majesté la Reine, 1891, 46 pages.  
 
Cheminement de l’émigrant à partir de Québec jusque dans l’Ouest canadien, description des paysages, de 
certains lieux d’établissement de colons, genre de cultures, etc.  

 
 
10- Drapeau, Stanislas Le guide du colon français, belge, etc., Ottawa, 1887, 173 pages avec une carte. 
 
Livre très intéressant avec de très belles illustrations, description de chaque province et du genre 
d’agriculture qu’on y pratique, avantages pour le colon, lois, terres disponibles subventions etc. 
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11- Morin, J.B. ptre En avant la colonisation la terre promise aux Canadiens-français le Nord-Ouest 
canadien, conseils pratiques aux immigrants, Ottawa, Imprimerie de l’État, 1897, 26 pages. 
 
Très intéressant si un ancêtre a émigré dans l’Ouest canadien, une description des premières paroisses 
canadiennes-françaises, genre d’agriculture, etc.  

 
 
12- Blais, M.-J. o.m.i. Le Manitoba renseignements et conseils aux Canadiens français de la province de 
Québec et des États-Unis, Ottawa, Imprimerie de l’État, 1898, 52 pages. 
 
Renseignements relatifs aux genres de cultures, conseils pour s’établir, élevage des animaux, climat, etc. 

 
 
13- Rouillard, Eugène La colonisation dans les comtés de Témiscouata, Rimouski, Matane, Bonaventure, 
Gaspé, Québec, sous la direction d’Adélard Turgeon, commissaire de la colonisation et des mines, 1899, 
153 pages.  
 
Photographies de certaines paroisses, Histoire sommaire des anciennes seigneuries. Description des 
principaux centres de population et des cantons, avec des renseignements sur la condition actuelle de ces 
cantons, leurs ressources, leur avenir, les rivières et les routes qui les traversent, l’industrie forestière, etc. 

 
 
14- Grignon, Wilfrid Dr Le petit livre d’or du cultivateur et du colon traité de médecine vétérinaire, Saint-
Adèle, P.Q., 1903, 230 pages. 
 
Livre contenant des renseignements en relation avec des soins à donner aux animaux en attendant la visite 
d’un médecin vétérinaire. Noms de certaines maladies, etc. 

 
 
15- Dugré, Adélard s. j. La désertion des Campagnes ses causes et ses remèdes, Québec, Ministère de 
l’Agriculture, 1916, 27 pages. 
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Ce livret nous explique cette idée véhiculée par une certaine élite religieuse de l’époque de ne pas émigrer 
vers les villes, mais plutôt de rendre l’agriculture intéressante pour que les fils de cultivateurs deviennent 
des colons. En somme : la vie est plus belle comme colon que d’aller vivre dans les grandes villes.  

 
 
16- Minister of Agriculture The province of Quebec and its agricultural possibilities, Québec, 1919, 96 
pages, avec une carte. 
 
Toutes les possibilités de l’agriculture au Québec au début du 20e siècle. Livre de propagande ventant 
l’agriculture au Québec.  

 
 
17- Magnan, Hormisdas Les régions de colonisation de la province de Québec, Québec, Ministère de la 
Colonisation des Mines et des Pêcheries, 1922, 94 pages. 
 
Livret nous donnant la liste et une brève description des paroisses de colonisation dans la province. 

 
 
18- Magnan, Hormisdas Guide du colon de la province de Québec, le Sud-Est de Québec, Témiscouata-
Rimouski, la vallée de la Matapédia, la Gaspésie, Québec, Ministère de la Colonisation des Mines et des 
Pêcheries, 1922, 38 pages, avec une carte. 
 
Livret nous donnant la liste et une brève description des paroisses de colonisation dans ces régions de la 
province de Québec. 

 
 

 
Le Guide du Colon province de Québec 1927 

 
 
19- Magnan, Hormisdas Le guide du colon province de Québec, Québec, Ministère de la Colonisation, des 
Mines et des Pêcheries, 1927, 101 pages. 
 
Livret qui décrit les paroisses de colonisation de l’Abitibi, le Témiscamingue, le Lac Saint-Jean, Rimouski, 
Témiscouata, la Gaspésie, etc. Les avantages pour le cultivateur à s’établir sur ces terres de colonisation, 
etc. 
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20- La Chambre de commerce de Ville-Marie Le Témiscamingue ses possibilités et ses avantages 
agricoles, miniers, industriels, Notes et statistiques, Ville-Marie, La Chambre de commerce de Ville-Maire, 
1929, 47 pages, avec une carte. 
 
Historique des villages du Témiscamingue, l’agriculture et les communications. 

 
 
21- Magnan, Hormisdas Le guide du colon province de Québec, Québec, Ministère de la Colonisation, de 
la Chasse et des Pêcheries, 1930, 101 pages. 
 
Description des villages de colonisation de l’Abitibi, le Témiscamingue, le Lac Saint-Jean, la région de 
Rimouski, la région du Témiscouata, la Gaspésie, etc. 

 
 
 
 
 

 
Le Guide du colon 1930 
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Le Guide du colon 1930 

 
22- Magnan, Horrmisdas  Guide du colon de la province de Québec Les régions de Témiscamingue et 
d’Abitibi ou le Nord-Ouest, Québec, Ministère de la Colonisation, des Mines et des Pêcheries, 1924, 48 
pages, avec une carte.  
 
Historique de la colonisation, voies de communication, paroisses : Fabre, Fugèreville, Guigues, Latulipe, 
Lalemant, Laverlochère, Lorrainville, Nédelec, Saint-Joseph, Rouyn, Ville-Marie, La Reine, Saint-Jeanne-
d’Arc, Demeloizes, Dupuy, La Sarre, Palmarolle, Macamic, Royal-Roussillon, Poularies, Authier, Privat, 
Villemontel, Launay, La Ferme, Amos, Dalquier, Harracana, Figuery, La Motte, Landrienne, Barraute, 
Uniacke, Lamorandière, Sainte-Cécille-de-Courville, Senneterre. 

 
 
Garon, J.E. Historique de la colonisation dans la province de Québec de 1825 à 1940, Québec, Ministère 
de la Colonisation, 1940, 133 pages. 

 
 
23- Ministère de la colonisation de la province de Québec Guide du colon de la province de Québec, 
Québec, Ministère de la colonisation de la province de Québec, 1944, 69 pages. 
 
De belles photos de fermes, de bâtiments, de certains rangs et des villages de colonisation de l’Abitibi et du 
Témiscamingue.  

 
 
24- École Sociale Populaire Congrès de la colonisation les 10 et 11 avril 1944 à Montréal, Montréal, École 
Sociale Populaire, 1944, 156 pages.  
 
Résumé du congrès, orientation, etc.  
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Le Guide du colon 1944 

 
25- La Fédération des Sociétés diocésaines de colonisation La colonisation, notre salut! Lettre pastorale de 
l’Épiscopat de la province de Québec, Québec, 1946, 16 pages. 
 
Lettre des évêques vantant la colonisation «L’Église est l’amie de la terre». 

 
 
26- L’Aide à la colonisation Congrès national de colonisation les 11, 12 et 13 novembre 1946 à la Villa La 
Broquerie Boucherville, P.Q., Montréal, 1946, 181 pages. 
 
Situation de la colonisation dans la province, résumé du congrès.   

 
 
27- Ouellet, Gérard Hier à Palmarolle une histoire merveilleuse, Québec, Ministère de la colonisation de la 
province de Québec, 1947, 55 pages.  
 
Magnifique petite brochure racontant les débuts de ce petit village de l’Abitibi. Des photos, etc. 

 
 
28- Ministère de la Colonisation de la province de Québec  La sécurité et la stabilité du colon par la 
classification des terres, Québec, Ministère de la Colonisation, 1948, 8 pages.  
 
La classification des terres. 

 
 
29- Ministère de la Colonisation de la province de Québec  Sur les pas de nos défricheurs, Québec, 
Ministère de la Colonisation, 1948, 94 pages.  
 
Liste des paroisses de colonisation, photos, etc. 

 
 
30- Ministère de la colonisation de la province de Québec Un royaume vous attend : L’Abitibi, Québec, 
Ministère de la colonisation de la province de Québec, 1952, 100 pages avec une carte. 
 
Description des paroisses de colonisation.  
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31- Michaud, Roger L’agriculture dans le Nord-Ouest du Québec, Québec, Ministère de l’Agriculture et de 
la Colonisation du Québec, 1964, 61 pages. 
 
Historique de la colonisation dans le Nord-Ouest québécois Abitibi et le Témiscamingue. 

 
 
J’espère que ces petites informations permettront de belles découvertes au niveau de l’histoire et de la 
généalogie.  
 
Gilles Bachand 
 

 
Le Guide du colon 1944 

 

PROCHAINE RENCONTRE DE LA SHGQL 
---À mettre à votre agenda--- 

 

 
L'origine des coutumes de la Saint-Valentin 

 
M. Denis Morin nous entretiendra sur les origines romaines des célébrations du 14 février: les 
Lupercales, leur histoire et leurs rites ainsi que des survivances dans l'actuelle Saint-Valentin. Il 
traitera également du personnage de Saint-Valentin, des traditions printanières scandinaves et 
du courant de l'amour courtois médiéval. Enfin, il parlera de la Saint-Valentin au Québec, un 
héritage de l'Angleterre, des cartes, du code des fleurs, des propriétés particulières du chocolat 
et des divers symboles de cette fête. 
La conférence aura lieu le 24 janvier à 19h30 à l'hôtel de ville d'Ange-Gardien, 249 rue St-
Joseph. 
 
Coût: Gratuit pour les membres, 5$ pour les non-membres. Bienvenue à tous et à toutes!  
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ous sommes à la recherche d’un ou une bénévole qui souhaite transcrire L’histoire de Saint-
Damase de l’historien Isidore Desnoyers. Il faut connaître le traitement de texte et le logiciel 

Word. Le travail se fait à la maison par temps libre.  S.V. P. me contacter à ce sujet, 1-450-379-5016. 
N 
 
 

 
 

Activités de la SHGQL  
 
 

 
15 novembre 2011 
Rencontre de l’exécutif de la Société à l’ordre du jour : les démarches pour un nouveau local, le budget 
annuel, l’assemblée générale annuelle, la prochaine conférence, l’ameublement, etc. 
 
22 novembre 2011 
Une cinquantaine de personnes étaient présentes lors de la conférence de M. Jean Lefrançois. Sa 
conférence bien documentée et un diaporama très explicite nous a permis de suivre l’historique, l’évolution 
et la construction des ponts couverts autrefois. C’est une page de notre histoire patrimoniale que nous 
avons fort appréciée en cette circonstance.  
 
27 novembre 2011 
J’étais présent à Saint-Jean-Baptiste de Rouville pour l’hommage rendu aux Patriotes et aussi à l’encan 
annuel de la Société d’histoire locale. Cette fête municipale et conviviale permet d’amasser des fonds pour 
la Société d’histoire de Saint-Jean-Baptiste de Rouville. 
 

 

             Nouveautés à la bibliothèque de la SHGQL 

Toutes nos nouvelles acquisitions ou dons sont systématiquement exposés 
dans le présentoir de nouveautés pour une période d’environ un mois, puis 
placés sur les rayons de notre bibliothèque.  

La recherche peut s’effectuer par l’entremise d’un logiciel informatique. 

 
Acquisitions par la Société 
 
Beaulieu, Denis Au fil des jours en Estrie, Édition pdg. Beaulieu-Conseil gestion et recherche, 
2011, 256 pages. 
 
L’Heureux, Jean Paroisse de la Nativité de La Prairie 1670-2000 Répertoire des baptêmes (A à 
G), Société d’histoire de La-Prairie-de-La-Madeleine, 2011, 568 pages. (Voir: 16.115) 
 
L’Heureux, Jean Paroisse de la Nativité de La Prairie 1670-2000 Répertoire des baptêmes (H à 
Z), Société d’histoire de La-Prairie-de-La-Madeleine, 2011, 554 pages. (Voir: 16.115A) 
 
L’Heureux, Jean Paroisse de la Nativité de La Prairie 1670-2000 Répertoire des mariages, 
Société d’histoire de La-Prairie-de-La-Madeleine, 2011, 480 pages. (Voir: 16.115B) 
 
L’Heureux, Jean Paroisse de la Nativité de La Prairie 1670-2000 Répertoire des sépultures, 
Société d’histoire de La-Prairie-de-La-Madeleine, 2011, 713 pages. (Voir: 16.115C) 
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-- Nouvelles publications --- 
 

 
 

 

Le calendrier 2012 
 

Ces publications sont en vente au local de la Société et lors de nos activités ou en 
communiquant avec notre secrétariat par la poste ou courriel. Prix : 25.00$ pour le livre de 
Desnoyers et 5.00$ pour le calendrier historique. 

lucettelevesque@sympatico.ca 
 

 
 

 
Gilles Bachand et le conférencier M. Jean Lefrançois 

 
Le nouveau conseil d’administration pour 2012 de gauche à 

droite : Michel St-Louis, Gilles Bachand, Jean-Pierre 
Benoit, Lucien Riendeau,  

Jeanne Granger Viens, Lucette Lévesque, Diane Gaucher, 
Monique Phaneuf et Cécile Choinière 

  
 
 

Par	Monts	et	Rivière																																		Volume	14,	no	9	décembre	2011	 Page	18	

mailto:lucettelevesque@sympatico.ca


Recherchons 
 
Des photos des personnes suivantes qui ont été maire à différentes époques dans les Quatre Lieux, ces 
photos ne seraient qu’un prêt car nous les numériserons et vous les remettrons : 
 
Ange-Gardien :  Nazaire Courtemanche, Joseph-Augustin Garny, Jean-Baptiste Roy, Ludger Authier,  
Jean-Baptiste Brodeur, Édouard Larocque, Jean-Baptiste Bernard, Flavien Bissonnette, François Adam, 
Flavien Létourneau, François Meunier, notaire, Louis St-Onge, François Ménard,  Damase Tétreault, Henri 
Dumas, P.Zéphirin Bertrand,  
 
Rougemont :  Alphonse Noiseux, Joseph Messier, Norbert Desrosiers  
 
Saint-Césaire :  William Carden, Flavien Bouthillier, Godfroy Laguë, Joseph Tessier, Césaie Pépin. 
notaire, Pierre Denis, Napoléon Dubreuil, Joseph Frégeau, Pierre Peltier, Louis Ouimet, Denis Alix, Joseph 
Louis Monty, Jean-Baptiste Tessier, Simon Nadeau, Frédéric Leroux,  
 
Saint-Paul-d’Abbotsord :  William Gill, Noël Monat, Enoch Buzzell, Eugène Gauthier, Nathaniel Cotton 
Fisk, Hubert Robert, Nazaire Charron, Joseph Tétreault, Philippe Dupuis, John Manson Fisk, Augustin 
Ducharme, Joseph-Arthur Chauvin, Raymond Paquette 
 
Merci. 
 
 

 
 
 
 

Merci à nos commanditaires 

 
 

 
Il y a une place ici 
pour votre carte 
professionnelle 

 
Merci de nous encourager 

  

 

 
Saint-Césaire 
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 Ministre Christine St-Pierre 

 

Nicole Ménard �

Ministre		du	Tourisme	et	ministre	responsable	
de	la	région	de	la	Montérégie	

 

 

 
Robert transport 

 

 
 

 

 
 

 
 

 
 

 

   

 
 
 
 
 
 

 

Info@excavationfrançoisrobert.com 
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